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Nous vous offrons nos services dans 

toutes les villes et villages de l’Outaouais.

Prenez rendez-vous dès  
mainteant au 819 778-1515
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On profite de l’été  

en continuant  

de se protéger !

Information et conseils  

à l’intérieur. 

20-06-23   14:21

20-06-23   14:21

>
X
0
0
7
5
0
-2

Avec les notaires de Lexium,  
vous êtes entre bonnes mains.

106, rue Maclaren Est à Buckingham

819 986 1555
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POUR LA SANTÉ DE 
MA COMMUNAUTÉ :

partenaire de notre 
communauté

J’encourage 
les entreprises

locales d’ici
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CENTRE DE LOCATION 

GAÉTAN LONGPRÉ INC.

VOTRE CENTRE DE LOCATION DEPUIS PLUS DE 25 ANS

UN OUTIL POUR 
CHAQUE 
SITUATION!

819 281-60844 RUE THIBAULT 
À BUCKINGHAM
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Pour tenir tête 
au virus,

portez un masque :
à l’épicerie, dans les commerces,

dans les transports collectifs.

On lâche pas. 
On continue de se protéger.

Québec.ca/masque

 1 877 644-4545

>X00757-1
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L’association des amis du Lac Vert souhaite trouver une solution pour éviter la propagation de la 

myriophylle à épis.  (Photo L’info de la Basse-Lièvre) 

« Je me suis repris en main, 
j’ai retrouvé mes moyens 

financiers. »

Alexandre | 38 ans

Retrouvez votre santé financière.

ginsberg-gingras.comGatineau (Buckingham) | 1888 546-6767
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YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

L’association les amis du Lac Vert souhaite 
réussir à éradiquer la myriophylle à épis qui 

commence à apparaître dans le lac de 
Val-des-Bois.

Cette plante envahissante est de plus en plus 
présente dans les lacs du Québec et sa présence 
peut nuire aux activités dans ces lacs. De plus en 
plus de travail est fait par les organismes pour 
tenter de diminuer la propagation de cette plante 
entre les différents lacs. L’Outaouais est d’ailleurs 
une des régions où la myriophylle à épis est la plus 
présente selon le ministère de l’Environnement.

Au Lac Vert, une bouture de cette plante a été vue 
l’an dernier par un des résidents du lac qui fait de la 
plongée. Depuis, l’association des amis du Lac Vert 
tente de trouver une façon de s’en débarrasser avant 
que le problème devienne trop important.

Pour le moment, le problème semble circonscrit à 
un endroit précis du lac, ce qui pourrait aider les 
résidents qui souhaitent s’en débarrasser. Toutefois, 
cette plante peut se propager assez rapidement.

Selon le ministère de l’Environnement, la 
myriophylle à épis se propage par la fragmentation 
de ses tiges qui vont alors s’implanter ailleurs dans 
le lac. Si cette fragmentation se fait naturellement 
pendant la période propice, de juillet à septembre, 
elle est aussi aidée par l’activité humaine qui se 
passe sur les cours d’eau. 

SOLUTION
La présence de cette plante peut avoir des impacts 
importants sur le lac et par le fait même sur les 
résidents. Ces derniers craignent d’ailleurs une 
baisse de la valeur des résidences en bordure du 
lac en raison de cette plante envahissante.

C’est pourquoi ils souhaitent trouver une solution 
rapidement pour tenter de l’éliminer. «On aimerait 
que ça se fasse traiter le plus rapidement possible, 
indique Pauline Dole de l’association des amis du 
Lac Vert. C’est un petit lac ici. On veut agir avant 
que ça devienne envahissant.»

Les solutions ne sont pas très nombreuses en 
ce moment. Deux mesures sont possibles, mais 
chacune a des inconvénients. La première consiste 
à arracher la plante qui a été trouvée. Toutefois, ce 
procédé est compliqué et peut engendrer plus de 
boutures s’il est mal fait.

L’autre solution souvent traitée est l’utilisation 
d’une toile de jute dans le fond du lac sur la 
plante pour l’empêcher de grandir. Cette toile se 
désintègre en quelques années. Si elle empêche la 
plante de pousser en sa présence, elle n’empêche 
pas le retour de cette dernière une fois que la toile 
n’est plus là. 

FINANCEMENT
Toutes ces solutions auront aussi des impacts 
financiers pour l’association. Ce sujet sera d’ailleurs 
à l’ordre du jour de l’Assemblée annuelle de 
l’association des amis du Lac Vert qui se tiendra 
le 11 juillet à 10h à la salle communautaire du 
camping du Lac Vert.

L’association entend discuter avec le Cobali, 
organisme qui a déjà travaillé sur des projets 
touchants la myriophylle à épis dans la région. 
Ce travail nécessitera des investissements pour 
l’évaluation et ensuite l’éradication. 

Entre temps, l’association envisage d’interdire 
la navigation à l’emplacement où la plante a été 
découverte en mettant des balises. Ça permettrait 
de diminuer les risques de propagation de la 
plante pendant qu’une solution plus permanente 
est trouvée. 

Du myriophylle à épis à détruire dans le lac Vert

ACTUALITÉS

YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

En lien avec les changements de toponyme 
associés aux Premières Nations, le lac de 

la Squaw et la baie Squaw devront trouver de 
nouveaux noms prochainement.

Les deux noms ont été désofficialisés lors d’une 
rencontre de la Commission de toponymie du 
Québec qui se tenait à la mi-juin. La baie Squaw 
est située à Gatineau près de la plage Moussette, 
alors que trois lacs de l’Outaouais portent le nom 
de lac de la Squaw dont un à Mulgrave-et-Derry, 
près du lac Lady.

Ces noms ne sont donc plus reconnus par la 
Commission de la toponymie et ces endroits 
devront être rebaptisés plus tard, puisqu’aucun 
nouveau nom n’a encore été choisi.

C’est la Commission de toponymie elle-même 
qui a décidé de prendre des mesures pour 
retirer ces noms dans la région. «La Commission 

procède depuis quelques années à une 
évaluation des toponymes officiels qui peuvent 
avoir une connotation négative, explique Chantal 
Bouchard, conseillère en relations médias 
et porte-parole de la commission. Dans ce 
contexte, l’examen du corpus des toponymes 
dont le spécifique est constitué du mot squaw 
a été entrepris.»

Les normes de la Commission proscrivent 
dorénavant les noms qui peuvent porter atteinte 
à la réputation de personnes ou de groupes. 
«Dans le cas des noms visés, les instances du 
milieu concerné, notamment la communauté 
autochtone de Kitigan Zibi et les municipalités, 
ont été consultées avant la désofficialisation.»

«Maintenant que ces noms sont retirés, les 
échanges se poursuivent avec les acteurs locaux, 
notamment les représentants autochtones, 
afin d’éventuellement trouver des noms de 
remplacement, s’ils le souhaitent.»  

Le lac de la Squaw 
devra être renommé 
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PROCHAINE 
ÉDITION

MERCREDI 
LE 5 AOÛT

Réservez votre espace publicitaire 
avant mercredi le 29 juillet 16 h
Approbation votre espace publicitaire 
avant vendredi le 31 juillet à 12 h

CONTACTEZ VOTRE 
STRATÈGE MÉDIA 
DÈS AUJOURD’HUI
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ACTUALITÉS

YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

Réussir à faire rentrer les touristes plus loin 
que le secteur urbain est un défi constant 

pour Tourisme Outaouais. Grâce à une nouvelle 
enveloppe du gouvernement du Québec, 
l’organisme bénéficiera de plus de financement 
pour mettre en valeur l’industrie touristique 
des MRC de l’Outaouais et peut-être réussir à 
régler cette question.  

Le gouvernement du Québec a annoncé la semaine 
dernière une enveloppe de trois millions $ sur trois 
ans en lien avec la désignation de l’Outaouais 
comme porte d’entrée du Québec il y a huit ans. 

Cet argent servira notamment à faire circuler les 
visiteurs qui viennent en Outaouais. La majorité 
de ces visiteurs viennent à Gatineau et débordent 
un peu jusqu’au parc de la Gatineau. Mais ils sont 
rares à aller plus loin. 

«Les gens qui viennent nous voir viennent beaucoup 
pour le plein air et la beauté des paysages, explique 
la présidente-directrice générale de Tourisme 
Outaouais, France Bélisle. On est reconnu pour 
ça. Mais le plein air et la beauté des paysages, 
ça dépasse le parc de la Gatineau. Ça se passe 
ailleurs dans la région de l’Outaouais.»

«J’aimerais voir plus d’Ontariens découvrir le 
Rocher-à-l’oiseau dans le Pontiac, les montagnes 
Noires à Ripon ou le mont Morissette à Blue Sea», 
ajoute-t-elle.

PUBLICITÉ
Des discussions sont déjà en cours avec les MRC  de 
l’Outaouais pour travailler sur un plan qui permettra 
d’attirer les touristes. «On a proposé d’investir pour 
une mise en valeur des entreprises touristiques sur 
leur territoire», indique Mme Bélisle.

Ça passera notamment par une campagne 
publicitaire qui pourra mettre en vedette les 
attraits des régions. «Avec ce million$, ça va nous 
permettre de faire une campagne qui va être plus 
agressive sur le marché d’Ottawa.»

Dans les MRC en région, la majorité des attraits 
touristiques sont des PME pour qui il peut être 
plus difficile de faire de la publicité sur le marché 
ontarien notamment. Tourisme Outaouais souhaite 
donc venir les appuyer pour leur permettre de se 
faire voir. 

L’organisme souhaite aussi miser sur les forfaits 
qui sont de plus en plus populaires. Surtout avec 
les annonces que le gouvernement a fait en lien 
avec la Covid-19 plus tôt ce printemps où les 
touristes peuvent obtenir des rabais s’ils font 
plusieurs attraits dans une même région.

«On veut aussi soutenir les entreprises à se 
forfaitiser, affirme France Bélisle. La possibilité de 
vendre l’Outaouais en bouquet ou en forfait devrait 
aussi aider à attirer les gens dans les régions.»

«La majorité des joueurs touristiques, ce sont des 
petits joueurs. Ils ont besoin d’être soutenus. Cet 
argent-là va nous permettre de les soutenir, ce 
qu’on n’avait pas avant.»

ENVELOPPE HABITUELLE
Cette enveloppe de trois millions pour la porte 
d’entrée est nouvelle, mais Tourisme Outaouais a 
aussi obtenu un montant de près de 1,3 million$ 
du gouvernement en lien avec son entente de 
partenariat habituelle.

Toutefois, même si cette enveloppe n’est pas 
nouvelle, le montant est différent. Tourisme 
Outaouais obtient un peu plus d’argent que 
d’habitude en raison de la situation liée à la 
Covid-19.

Les entreprises touristiques pourront faire des 
demandes de financement comme d’habitude 
en lien avec ce fonds, notamment pour de 
l’infrastructure, la programmation ou de 
l’hébergement insolite. Mais d’autres possibilités 
ont aussi été ajoutées en lien avec la pandémie. 
Les entreprises pourront donc obtenir de l’aide 
pour s’adapter à la nouvelle réalité, que ce soit 
pour un virage numérique ou modifier leur espace, 
notamment.  

La présidente-directrice générale de Tourisme 

Outaouais, France Bélisle, souhaite réussir à 

mousser les activités à l’extérieur du périmètre 

urbain pour attirer les Ontariens plus loin dans la 

région.  (Photo L’info de la Basse-Lièvre-Archives)

SYLVAIN CARON 
scaron@inmedias.ca

Depuis les dernières semaines, on constate 
une tendance des automobilistes à appuyer 

sur l’accélérateur, jusqu’à des vitesses 
dépassant les 180 km/h sur l’autoroute 50. 

Malgré la sensibilisation et la répression policière, 
certains osent dépasser la limite, allant même jusqu’à 
conduire dans une période qui leur est pourtant 
interdite. Un jeune homme paiera cher sa balade à 
183 km/h sur l’autoroute 50 à 1h30, alors que son 
permis d’apprenti le lui interdisait. En plus des deux 
constats totalisant 1848$, 22 points d’inaptitude 
s’ajouteront à son dossier de conduite.

Le cas d’une dame de 37 ans de Gatineau en a 
surpris quelques-uns le 24 juin dernier. Celle-ci 
s’est vue imposer deux constats en 45 minutes 
à Notre-Dame-de-Bonsecours et à Lachute. C’est 
donc un total de plus de 350$ que la dame devra 
débourser pour les deux constats en plus de voir 
ajouter cinq points d’inaptitude à son dossier.

« Il y en a toujours eu », commentait Marc Tessier, 
agent d’information pour la Sûreté du Québec. 
Cependant, il constate lui aussi la tendance 
des dernières semaines. Par contre, il ne peut 
expliquer les raisons pourquoi les gens circulent à 
ces vitesses. « Pourquoi les gens circulent [à haute 
vitesse] quand on fait beaucoup de publicité et 

qu’on le sait que c’est dangereux et qu’à certains 
endroits c’est encore plus problématique, je ne 
comprends pas.»

UNE VOIE  
PARTICULIÈRE
L’autoroute 50 est une voie de circulation singulière 
au Québec. Passant de deux voies à quatre dans 
certaines sections seulement, elle laisse peu de 
chance lors de dépassements illégaux et à haute 
vitesse. « Les endroits en rencontre c’est sûr que 
ça ne pardonne pas s’il y a une collision », ajoute 
l’agent Tessier.

COLLABORATION ENTRE 
PARTENAIRES
 De côté de la SQ, on s’efforce à faire de la 
prévention par le biais de collaborations avec 
différents partenaires. Selon Marc Tessier, prévenir 
les comportements dangereux commence dès 
l’école de conduite. Ensuite, il y a plusieurs autres 
façons de procéder afin de sensibiliser les gens, 
comme des campagnes nationales de publicité. 

RESPONSABILISATION
Marc Tessier rappelle que malgré tout ce que 
peuvent faire les partenaires en sécurité routière, 
la responsabilité finale revient au conducteur. 
«  Malheureusement, ça se passe derrière le 
volant, donc ce sont les gens qui doivent prendre 
leurs propres décisions et ce sont eux qui sont 
responsables de leurs actions. » 

Grands excès de vitesse

Une tendance à la hausse

Aussi à lire dans 

Vous y trouverez notamment cette semaine:

 ■ Scierie Lauzon: Benoit Lauzon optimiste pour une 
relance de l’industrie

 ■ Un geste d’entraide qui cache des problématiques

 ■ Yves Berthiaume recevra une médaille de la 
gouverneure générale

L’info Petite Nation 
MRC Papineau

Plusieurs nouvelles que l’on retrouve dans le journal L’info Petite Nation pourraient 
aussi vous intéresser. Nous vous invitons à consulter notre version électronique sur le 
site Internet infopetitenation.ca. 

Tourisme

De l’argent pour propulser les visiteurs partout en Outaouaisais 
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In Médias est heureux d’accueillir Marc Cadieux au sein de son 
équipe. Il travaillera comme graphiste pour les journaux L’info 
de la Basse-Lièvre, l’Info Petite Nation et L’Info de la Vallée,  

Marc Cadieux compte 34 années d’expérience comme info-
graphe pour les journaux locaux en Outaouais, dont 32 ans au 
sein des publications de TC Médias (La Revue de Gatineau, Le 
Bulletin et La Petite-Nation) où il a œuvré notamment comme 
directeur de l’atelier de production. 

Il apportera son expérience et ses connaissances à l’équipe 
d’In Médias pour continuer de produire des journaux de qualité 
autant dans le visuel que dans le contenu. 

Bienvenue dans l’équipe Marc !
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ACTUALITÉS

YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

Alors que de plus en plus de jeunes marchent 
ou prennent leur vélo pour se rendre à l’école, 

la question des corridors de sécurité près des 
écoles revêt une grande importance. Et le conseiller 
de Masson-Angers, Marc Carrière, espère avoir 
quelques changements dans son secteur.

Ce dernier s’est promené à différents endroits avec 
des représentants de la ville en juin dernier pour 
aller voir sur place la situation de quelques corridors 
qui sont inquiétants aux yeux du conseiller.

«Il y a quelques corridors de sécurité pour les 
marcheurs qui me tracassait un peu, confirme M. 
Carrière après sa visite. Il y en a plusieurs qui sont 
en analyse présentement par la ville.»

Déjà, un des corridors qu’ils souhaitaient ajouter 
serait dans les plans pour la prochaine rentrée 
scolaire, annonce-t-il. «Il y en a un qui est certain. 
À partir de l’école aux Quatre-Vents pour aller 
jusqu’à la rue du Petite-Village, ce serait identifié 
pour la prochaine rentrée scolaire.»

Dans d’autres cas, il y a encore du travail à 
faire avant de confirmer que les endroits seront 

considérés comme corridor scolaire. «Il y a la 
rue Saint-Pierre à Masson entre des Servantes et 
Victor-Lacelle. Pour moi il y a quelque chose à 
faire là. C’est en analyse.»

«Les rues de Batiscan et Rita, étant donné la 
construction de la nouvelle école (école du Cheval-
Blanc). Je pense qu’il y a un bout à faire pour 
déterminer des corridors de sécurité.»

MESURES  
SUPPLÉMENTAIRES
Le fait de reconnaître ces endroits comme des 
corridors de sécurité permet de mettre en place 
des mesures additionnelles pour assurer la sécurité 
des élèves qui transigent vers l’école.

C’est notamment le cas pour le déneigement. «Il 
faut se rappeler qu’au moment qu’un corridor 
scolaire est reconnu, on tombe dans la priorité 1 
pour le déneigement, entre autres.»

Le stationnement est un autre enjeu qui est 
regardé de près en lien avec les corridors scolaires. 
La ville peut imposer certaines restrictions de 
stationnement pour éviter la présence de voiture 
à ces endroits. 

Le conseiller souligne notamment une problématique 

de stationnement sur la rue de Neuville. «À cet 
endroit-là, il y a des gens qui se stationnent pour 
le CPE qui est à proximité. Ça amène un lot de 
circulation, un lot de véhicules stationnés. Donc 
pour moi c’est important que les élèves marcheurs 
soient en toute sécurité.»

Le secteur de la rue de Batiscan a aussi connu 
ce genre de problème. «Là aussi on a eu des 

problèmes de stationnement et de déneigement 
qui ont empêché la circulation à un moment donné 
de certains équipements.»

Comme la prochaine rentrée scolaire est prévue 
avec tous les élèves et que le transport scolaire 
risque d’être moins utilisé, il espère que les 
endroits toujours en analyse obtiennent leur 
réponse à temps pour le mois d’août.   

Des corridors de sécurités additionnels souhaités dans Masson-Angers 

YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

Alors que les paroisses préparent le retour 
des messes, les fidèles ne doivent pas 

s’attendre à retrouver leur église comme 
avant.

C’est le message qu’a souhaité passer Langis 
Parisé de la paroisse de L’Ange-Gardien. M. 
Parisé et sa conjointe travaillent avec un groupe 
de bénévoles à la relance des messes pour 
cette paroisse qui aura lieu dans les prochaines 
semaines. La date n’est pas encore déterminée 
puisqu’il reste encore du travail à faire.

Il indique toutefois que les gens qui se rendront 
à l’église doivent eux aussi se préparer à cette 
nouvelle situation. «On ne revient pas à ce qu’on 
était. Et si on pense revenir à ce qu’on était, on 
perd du temps. Ce n’est pas là qu’on va. Et on va 
être surpris et on va chialer parce qu’on ne sera 
pas content de ce qui s’en vient.»

Dans des situations de crises comme celle vécue 
dans les derniers mois, les gens cherchent à 
retrouver leur repère. «C’est ce qu’on recherche, 
revenir à ce qu’on était. Mais ça n’arrivera pas.»

Ce dernier a décidé de faire cette sortie avant 
le retour des messes parce qu’il sait que les 
nouvelles règles ne seront pas faciles pour les 
gens. Plusieurs changements seront nécessaires 
pour respecter les nouvelles consignes de la 
Santé publique et si les gens ne s’y préparent 
pas, c’est là qu’il y aura des accrochages. Et il 
ne souhaite pas que ça arrive.

NOMBRE DE PERSONNES 
Parmi les changements importants, il y a la 
distanciation qui entraînera des obligations 
à l’intérieur de l’église. Les gens, sauf s’ils 
vivent sous le même toit, ne pourront pas être 
ensemble et ils seront placés par des bénévoles 
à des endroits prédéterminés. Il n’y aura pas de 
choix de bancs.

Cet aspect diminuera le nombre de personnes 
qui pourront être dans l’église en même temps, 
soit 30. Ce chiffre comprend les bénévoles et 
le prête. Une baisse importante alors que la 
paroisse accueille une centaine de fidèles par 
semaine.

Pour le moment, la paroisse a décidé de ne pas 
aller de l’avant avec l’idée de réserver des bancs, 
indique M. Parisé. Elle mise plutôt sur la bonne 
foi des gens pour permettre à plus de fidèles 
possibles de participer aux messes grâce à un 
système de rotation volontaire. 

D’autres mesures toucheront la communion, 
les lampions et les déplacements dans 
l’église. Langis Parisé et le comité de relance 
espèrent que les gens vont bien répondre à ces 
changements pour pouvoir passer à d’autres 
étapes qui permettront d’ajouter des places 
dans la salle et peut-être aussi des haut-parleurs 
à l’extérieur pour augmenter le nombre de 
personnes pouvant assister à la messe. Mais ces 
décisions viendront plus tard selon le succès de 
la première phase.    

Retour des messes

«On ne revient pas à ce qu’on était»

Le conseiller du district de Masson-Angers, Marc Carrière (Photo L’info de la Basse-Lièvre-Archives) 
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HÉLÈNE DESGRANGES
hdesgranges@inmedias.ca

Quand la Direction de la Protection de la 
Jeunesse (DPJ) a suggéré à Luc de faire un 

cheminement pour hommes violents, ce n’était 
pas une obligation. L’amour de ses enfants l’a 
convaincu. Daniel a choisi de lui-même de 
faire un cheminement pour aider son fils 
impatient.  Il s’est rendu compte qu’il ne 
donnait pas le bon exemple. Éric a été mêlé à 
une cause de violence conjugale, il a choisi de 
s’améliorer. Trois exemples d’hommes de 
l’Outaouais.

LUC, 33 ANS, CONJOINT,  
PAPA DE DEUX ENFANTS
Luc est enfant issu de la violence qui se dit un 
« gars de rue » toujours prêt à lever les poings pour 
tout et rien. S’il n’a jamais frappé ni ses conjointes 
ni ses deux enfants, c’est tant mieux.  Mais le 
climat d’agressivité et de violence dont ceux-ci ont 
été témoins n’avait rien pour le rendre fier.  

Ses premières tentatives pour améliorer sa vie 
n’ont pas été fructueuses. C’est lorsqu’il a tenté 
le suivi de groupe qu’il a trouvé la formule dont il 
avait besoin. Au tribunal, Luc se sentait toujours 

anxieux, jamais à la hauteur ce qui le poussait à 
autosaboter ses chances de retrouver la garde de 
ses enfants. Grâce aux outils reçus à Donne-toi une 
chance, Luc est aujourd’hui un papa à temps plein 
«  confiné  » par le Covid-19 qui fait des dessins 
avec ses enfants et il a beaucoup de ressources 
pour l’aider si jamais ça venait à mal aller, mais 
surtout, il sait prendre un grand respire!

DANIEL, 46 ANS, CONJOINT,  
PAPA DE QUATRE ENFANTS
La vie a souri à Daniel  : fonctionnaire bien 
rémunéré, en couple avec une belle famille, 
belle enfance. Mais, Daniel bourrassait, levait le 
ton.  Cela mettait tout le monde mal à l’aise.  Sa 
conjointe lui a parlé de Donne-toi une chance mais 
il n’était pas prêt. Lorsqu’il a voulu comprendre 
les comportements d’impatience de son fils de 11 
ans, il est allé cogner à leur porte.

Dans les rencontres de groupe, Daniel ne s’est pas 
senti à sa place.  Il y avait là des hommes avec de 
lourds vécus alors que lui voulait seulement gérer 
sa colère. Son opinion a changé, un soir, il a dit à 
sa femme « Je viens de réaliser ce que j’ai fait tout 
ce temps-là ».  

Daniel s’est alors concentré à s’améliorer.  

Aujourd’hui, il vit le confinement avec sérénité, 
il sait reconnaitre quand les choses peuvent mal 
tourner et alors, il se pousse en retrait et ses 
enfants savent qu’il a besoin de ce temps pour ne 
pas éclater.  

ÉRIC, 37 ANS, CONJOINT,  
BEAU-PÈRE D’UNE PETITE FILLE
Éric est un gars de chantier.  Avant, il se décrivait 
comme un « Tough qui pisse debout et qui n’a pas 
d’émotions ». Tout a changé depuis Donne-toi une 

chance. Ses premières rencontres, il les a passées 
dans la non-reconnaissance de ses difficultés. Puis, 
il y a eu les premières soirées de sensibilisation en 
groupe.  Il y a tellement pris goût qu’il a choisi 
de lui-même de poursuivre son cheminement pour 
approfondir la responsabilisation.  Son plus grand 
apprentissage et le plus difficile à admettre fut: « Je 
suis vulnérable moi aussi. » Éric qui se dit impulsif 
s’en prenait aux objets. Depuis son cheminement, 
il chante quand il est fâché.  « Rien d’intelligent 
dit-il » mais ça fait rire tout le monde.   

Hommes violents

Trois témoignages, trois réalités 

ACTUALITÉS

HÉLÈNE DESGRANGES
hdesgranges@inmedias.ca

Il y a en Outaouais des gens avec beaucoup 
d’expérience pour aider ceux qui veulent 

travailler leur agressivité, leur colère ou 
violence. Le couvercle est sur le point de 
sauter?  Appelez vite le 8-1-1 ou la ligne 
1-866-APPELLE (277-3553), ils sont en 
première ligne pour vous référer.

Il y a des hommes, des femmes, mais aussi des 
enfants et des adolescents violents. Des ressources 
existent pour briser le moule. Certaines offrent aussi 
un appui aux femmes et aux jeunes en plus de leur 
clientèle masculine. Ces organismes voudraient faire 
davantage, mais, ont du mal à absorber la demande 
de plus en plus grandissante faute de moyens.

«Il aura fallu des homicides pour 
voir notre financement augmenter. » 
José Desjardins, directrice de Donne-toi une 

chance

QUI SONT CES ORGANISMES  
ET COMMENT LES JOINDRE?
En Outaouais, l’organisme régional pour hommes 
violents, se nomme « Donne-toi une chance » et a 

une clientèle d’hommes quasi exclusivement alors 
que la seconde, dans la Vallée-de-la-Gatineau, 
«  Impact Rivière Gatineau  » travaille à aider les 
hommes, mais aussi les femmes, les adolescents 
et enfants. Pour avoir accès à leurs services, la 
ligne 8-1-1 ou la ligne J’APPELLE demeurent le 
point d’entrée régulier. 

Pendant la Covid-19, Donne-toi une chance 
craignant une augmentation de la violence 
conjugale, a ouvert une ligne directe pour les 
hommes, disponible 7 jours sur 7 au 819-205-
1451. L’organisme répond dans l’heure suivant 
l’appel. 

HOMMES D’ABORD.
José Desjardins travaille, depuis 24 ans, avec 
des hommes désirant changer leur situation. 
Elle en souligne le résultat en une affirmation  : 
« Personne ne peut faire ce travail aussi longtemps 
sans constater de changements positifs chez les 
hommes aidés ». Son équipe est bien formée pour 
guider un homme à s’engager dans un processus de 
changement même quand la motivation première 
est extérieure à son propre désir.  Certains étant 
référés par la cour, la protection de la jeunesse, 
un employeur ou poussés par une conjointe, la 
responsabilisation et un désir de changement 

personnel doit s’installer pour cheminer. Mais 
lorsqu’un appel de détresse est logé, l’organisme 
s’assure en premier lieu de la sécurité de tous 

en ayant une attention soutenue pour l’individu 
violent. Peu importe le geste qu’il a posé, pas de 
jugement.  

Violence conjugale 

Les hommes aussi ont besoin d’aide

«Le 8-4-4. Tu respires à fond 8 secondes. 
Pendant les 4 premières, tu inspires puis les 
4 dernières, tu expires. Pas par petits coups! 
Profondément, vraiment!  Après ça, tu es déjà 
moins fâché. » Luc explique ce truc qu’il utilise 
régulièrement. Vient ensuite la Grille d’auto-
évaluation à remplir par écrit ou mentalement 
lors de situations inconfortables. « Tu nommes 
la situation, tes pensées qui y sont reliées, 
tu prends conscience de ton comportement 
corporel et des émotions que tu vis puis tu te 

demandes quel est le résultat de tout cela.  »  
Si le résultat n’est pas bon, il faut alors se 
concentrer à changer le tout. Daniel utilise des 
expressions pour faire savoir ce qu’il est en train 
de vivre à ses proches.  Lorsqu’il dit qu’il s’en 
va en retrait, c’est qu’il a besoin de s’éloigner 
avant d’éclater.  Et quand il dit à l’un de ses 
enfants « qu’il a la mèche courte », chacun se 
respecte. Éric chante. Ça fait rire tout le monde 
et ça détend l’atmosphère!   

Trucs et méthodes de Luc, Éric, 
et Daniel, pour éviter l’impatience 
et la violence

Les trois hommes qui ont cheminé pour améliorer leurs comportements violents ont témoigné dans le 

but d’en aider d’autres à chercher de l’aide. Pour eux, la gestion des émotions devrait être apprise dès 

l’enfance. (Photo L’info de la Basse-Lièvre – Archives)
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CONCOURS

PRÉSENTÉ PAR

Bios Solutions Informatiques vous invite à vivre toute 
l’adrénaline de la descente en eau vive sur la Rivière 
des Outaouais en vous offrant une journée de rafting 
chez Rafting Momentum pour 6 personnes!

Cette journée comprend :
• La descente en rafting sur la rivière des Outaouais.
• L’équipement de rivière.
• Un dîner santé sur la rivière et un souper BBQ.
• Une nuitée de camping sur notre camp de base.
• Valeur de 900$*

Pour participer :

Rendez-vous sur la page facebook  
de La Presse Touristique
Le tirage aura lieu le lundi 13 juillet 2020
Les employés du journal et leur famille immédiate  
ne peuvent participer à ce concours.

*Certaines conditions s’appliquent. Sur réservation seulement. Ce certificat est valide pour 
l’année 2020 et n’a aucune valeur en argent. Il est échangeable pour un forfait Rafting.

ACTUALITÉS

SYLVAIN CARON 
scaron@inmedias.ca

Une nouvelle plateforme de collaboration 
agricole a vu le jour en Outaouais 

récemment. Alvéoli prend la forme d’un site 
web transactionnel et permettra aux acteurs de 
l’industrie agroalimentaire d’échanger, d’ici 
quelques semaines, du matériel, des 
ressources humaines ou encore une expertise.

IDÉE ORIG INALE MURIE  
SUR DES DÉCENNIES
L’idéateur du projet est Denis Bureau, commissaire 
en développement d’entreprises pour ID Gatineau. 
Celui-ci entendait, depuis des années, plusieurs 
personnes dans l’industrie parler de manques, de 
surplus ou de besoins spécifiques. Selon Denis 
Ferland, membre de l’équipe d’Alvéoli, il recevait 
souvent des demandes complémentaires et donc 
un point de rencontre était nécessaire afin de créer 
ces occasions de collaborations. 

LA PANDÉMIE COMME  
PROPULSEUR 
Avec la pandémie, plusieurs producteurs se sont 
retrouvés face à des problèmes d’écoulement de 
leurs stocks, car beaucoup de leurs clients ont été 
obligés de fermer leurs portes pour une période 
plus ou moins longue. Alvéoli, selon M. Ferland, 
trouve ainsi toute son utilité en ces temps de crise. 
Devant la situation inusitée, l’équipe a décidé de 
procéder au lancement.  

Par exemple, pendant la pandémie, une boulangerie 
qui écoule ses stocks dans les restaurants pourrait 
avoir des clients potentiels, mais devrait leur livrer 
la marchandise. Comme l’entreprise ne dispose 
pas de camion de livraison et que la plupart 
des transporteurs ont été réquisitionnés par les 
épiciers, celle-ci pourrait lancer une demande sur 
le site et trouver ce dont elle a besoin. 

FORMULE COOPÉRATIVE
La plateforme a été fondée sous la forme d’une 
coopérative. L’industrie en comprenant déjà 
beaucoup, il était logique d’y aller avec cette 
formule, selon Denis Ferland. «[La coopérative] 
facilitait le fait d’avoir des membres qui se sentent 

impliqués et qui participent à toutes les phases de 
développement. »

Moyennant une part sociale de 200$ et des 
frais annuels, les membres pourront offrir ou 
demander une panoplie de biens ou de services 
dans différents secteurs. D’ailleurs, pour ceux qui 
deviennent membres tôt, une réduction de 50% 
est offerte sur les frais annuels de 2021. 

La plateforme est de type « Business to Business » 
ou B2B et ne s’adresse donc pas au grand public. 
Par contre, les citoyens et entreprises peuvent 
devenir « membre de soutien » et appuyer la cause. 

À L’ÉCOUTE DE L’INDUSTRIE
L’équipe se donne environ six mois afin d’écouter 
les suggestions des acteurs de l’industrie. Celle-
ci étant très variée et comprenant des enjeux 
spécifiques à chaque secteur d’activités, des 
améliorations pourront être effectuées au fil 
de l’utilisation des membres. Le but est, bien 
évidemment de répondre au plus large éventail 
possible. 

Selon M. Ferland, les possibilités sont infinies 
et plusieurs régions pourraient bénéficier de 
cette technologie. L’industrie agroalimentaire 
étant déjà très structurée, il sera plus facile, en 
passant par les différentes fédérations, de joindre 
les membres. La nouvelle coopérative cherchera 
d’ailleurs à étendre ses services à d’autres régions 
de la province.

En plus, M. Ferland nous mentionnait qu’un 
groupe de cinq étudiants de l’UQAM compléteront 
leur maîtrise en gestion de projet en fournissant 
des études de marché sur les différents aspects de 
l’implantation de la plateforme.

Les différents profils seront très complets et 
sous forme d’arborescence. Ceci permettra, plus 
l’information fournie sera détaillée, d’offrir une plus 
grande possibilité de trouver une correspondance. 

Un autre volet s’effectuera hors de la plateforme. 
La coopérative désire également aider les 
nouvelles entreprises agroalimentaires à se 
développer conjointement. Par exemple, deux 

compagnies en développement directement liées 
pourraient décider de s’unir en ajoutant à leurs 
plans d’affaires respectifs, une collaboration visant 
à s’aider mutuellement.

PARTENAIRES IMPORTANTS
On annonce déjà sur le site internet de la 
coopérative des partenaires d’envergure. On peut 
y voir que la ville de Gatineau, la Coopérative 
de développement de l’Outaouais et la Table 
agroalimentaire de l’Outaouais participent au 
projet.  

Nouvelle plateforme d’entraide agricole

La nouvelle plateforme de collaboration Alvéoli 

sera en fonction d’ici quelques semaines.

Les Chevaliers de Colomb de Buckingham ont pu reprendre leur bingo la semaine dernière en raison de 

l’annonce du déconfinement des maisons de jeux. Des mesures de distanciation avaient été mises en place 

depuis plusieurs semaines par l’organisme qui n’attendait que la permission pour reprendre cette activité qui 

permet de financer les dons à plusieurs organismes du territoire chaque année. Jeudi dernier, 113 personnes 

étaient présentes pour le retour du bingo. La reprise des activités complète aidera l’organisme qui avait des 

problèmes financiers depuis le début de la Covid puisque les locations de salle et le bar étaient aussi fermés.  

(Photo L’info de la Basse-Lièvre-Yannick Boursier ) 

Retour des bingos des 

Chevaliers de Colomb 
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On profite de l’été 
en continuant de se protéger !  

La saison estivale 
vient tout juste de 
commencer, et comme 
plusieurs vacanciers 
vous êtes à la 
recherche d’activités. 
Pour connaître ce qui 
est permis, consultez le 
site Québec.ca/relance

Le succès du 
déconfinement repose 
sur l’engagement 
de tous à appliquer 
rigoureusement et 
en tout temps les 
consignes sanitaires. 

Si vous présentez 

des symptômes 

s’apparentant à ceux 

de la COVID-19, restez 

à la maison, appelez 

au 1 877 644-4545 et 

prenez soin de vous.

Découvrir ou  
redécouvrir le Québec

Pour vous assurer d’explorer le Québec en 
toute sécurité, planifiez vos déplacements 
ainsi que votre séjour et informez-vous à 
l’avance des mesures sanitaires adoptées 
par les endroits que vous prévoyez visiter. 

Consultez le site BonjourQuebec.com pour connaître les attraits à découvrir 
dans les différentes régions. Pour une escapade avec nuitées, profitez de 
25 % de rabais sur le prix de vente de forfaits grâce à Explore Québec sur la 
route. 

Il ne vous reste plus qu’à choisir votre destination et à partir à la découverte 
de véritables coins de paradis à proximité de chez vous. 

Trouver un hébergement 

Il est possible de louer des hébergements touristiques comme les chalets, 
les unités de prêt-à-camper, les yourtes ou les camps rustiques. Si vous 
préférez dormir dans un établissement hôtelier, vous pouvez le faire 
partout au Québec. Et pour ceux qui souhaitent séjourner en nature, vous 
pouvez louer certains emplacements de camping ou vous rendre dans une 
pourvoirie. 

En tout temps, il est important que vous respectiez toutes les consignes 
sanitaires, dont celles liées aux rassemblements et à la distanciation 
physique.
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Québec.ca/coronavirus

 1 877 644-4545

 

Quoi faire au Québec 
durant l’été

Profiter des bienfaits de la nature

Si vous souhaitez décrocher au grand air, 
il est possible de partir à l’aventure en 
randonnée, en canot ou même à vélo. Et 
si vous aimez taquiner le poisson, vous 
pouvez en profiter pour aller pêcher une 
journée. Certains sentiers et certains 
lacs sont accessibles dans les parcs de 
la Sépaq et ailleurs au Québec. Pour 
plus de détails sur les activités offertes 
et les consignes sanitaires à respecter, 
consultez sepaq.com/covid-19

S’amuser en famille

Vous êtes à la recherche d’activités 
familiales amusantes ? Vous pouvez 
dès maintenant rencontrer de fabuleux 
animaux lors d’une visite au zoo 
ou côtoyer la flore au cours d’une 
promenade dans les magnifiques 
jardins du Québec. Que vous souhaitiez 
découvrir les attractions les plus 
populaires du Québec ou les petits 
trésors cachés de votre région, profitez 
d’économies de 20 %, 30 % ou 40 % 
grâce au Passeport Attraits. Consultez le 
site Quebecvacances.com pour vous le 
procurer.

Et si vous souhaitez partir en excursion 
d’observation à bord d’un bateau 
pneumatique ou en croisière pour une 
journée, il est possible de le faire depuis 
le 1er juillet 2020. 

Admirer la culture

Vous êtes amateur d’art et de culture ? 
Rendez-vous dans un musée pour 
découvrir les expositions qui y sont 
présentées. Pour trouver un musée 
et connaître ses heures d’ouverture, 
informez-vous sur le site  
musees.qc.ca/fr/musées

Jouer dans l’eau 

Vous cherchez un endroit pour vous 
prélasser au soleil et vous rafraîchir dans 
l’eau ? Vous pouvez désormais le faire sur 
les plages du Québec. Sable fin, chaises 
longues et parasols colorés, un véritable 
paradis pour les beaux jours d’été. 

Si vous préférez explorer les lacs et 
les rivières, il est permis de le faire en 
planche à pagaie, en kayak ou à la voile. 
Et rappelez-vous que les personnes 
qui pratiquent ces activités doivent 
demeurer prudentes et respecter les 
mesures de sécurité afin d’éviter les 
risques de noyade. 

Bouger à l’extérieur comme à 
l’intérieur

Vous aimez bouger et être actif ? 
Vous pouvez reprendre vos activités 
sportives, qu’elles soient individuelles 
ou collectives et qu’elles se pratiquent à 
l’intérieur comme à l’extérieur. Il ne vous 
reste plus qu’à chausser vos espadrilles 
et à bouger.

Savourer les 
produits d’ici 

Si vous souhaitez découvrir des produits 
d’ici, vous pouvez dès maintenant visiter 
les artisans transformateurs et les fermes 
agrotouristiques près de chez vous. 

Vous pouvez également vous régaler 
dans un restaurant et en profiter pour 
manger sur une terrasse. Les restaurants 
qui ont ouvert leurs portes se sont 
adaptés afin de favoriser le maintien 
d’une distance physique de 2 mètres 
entre les clients, à moins qu’il ne s’agisse 
d’occupants d’une même résidence ou 
qu’une barrière physique permettant de 
limiter la contagion ne les sépare. 

Passer du temps en 
famille et entre amis

Vous pouvez désormais inviter des 
convives à la maison à condition 
de respecter toutes les consignes 
sanitaires. Il faut se limiter à 
10 personnes et garder une distance 
minimale de 2 mètres entre les individus 
des différents ménages. De plus, il est 
demandé de se limiter à des personnes 
d’un maximum de 3 ménages. 

On compte sur vous pour trouver des 
solutions afin de réduire les risques 
de transmission du virus, par exemple 
en indiquant les noms des personnes 
sur les verres, en servant des plats 
dans des bols distincts en fonction des 
maisonnées et en faisant preuve de 
créativité. 

Bon été ! 
Soyez bienveillant et 
amusez-vous en toute sécurité.

Les informations fournies dans ce 
publireportage tiennent compte de 
la situation en date du 25 juin 2020. 
Comme la situation évolue rapidement, 
des changements pourraient survenir. 

Consultez le site Web  
Québec.ca/relance pour connaître les 
renseignements les plus à jour.

>X00756-2 
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 Je m’informe, J’agis! 
GESTION DURABLE DES EAUX PLUVIALES  

                                   L’imperméabilité, c’est chose du passé ! 

 

                www.cobali.org                                                          MMeerrccii  àà  nnoottrree  ppaarrtteennaaiirree!!    
  

L’augmentation des surfaces imperméables (ex. 

béton, asphalte, toiture) augmente le ruissellement 

de l’eau. Ce ruissellement peut causer plusieurs 

problèmes, tels que : 

➢ Diminution de la qualité de l’eau 

➢ Augmentation rapide des débits, des risques 

d’inondation et d’érosion des rives 

Chaque citoyen est invité à faire sa part pour aider à retenir l’eau sur son terrain et 

favoriser son infiltration. Une bonne gestion durable des eaux pluviales permet de : 

➢ Limiter le volume et la vitesse d’écoulement de l’eau de pluie vers les cours d’eau 

➢ Diminuer la charge polluante des eaux de ruissellement lors d’averses 

 

En milieu urbain, un apport important d’eau de pluie qui ruisselle provoque des débordements d’eaux usées sans 

traitement (surverses) directement dans l’environnement. La gestion durable des eaux pluviales peut permettre de 

réduire ces rejets dans nos cours d’eau, ainsi que les refoulements dans les maisons ! 

 

Pavé perméable  

Baril de récupération 

d’eau de pluie 

Toiture verte 

Jardin de pluie 

pour gouttières 

Domaine Maizerets 

Valdavid.com 
Valdavid.com 

OBV Matapédia-Restigouche 

YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

La MRC de Papineau pourrait bien se doter 
d’un «projet signature» dans les prochains 

mois qui l’aidera dans le développement de 
son territoire.

Cette possibilité est en lien avec une intention 
du gouvernement du Québec qui dispose d’un 
Fonds régions et ruralité qui permet de financer 
des projets dans ces milieux. Un des volets de ce 
fonds a pour objectif la mise en place de projets 
«Signature innovation» dans les MRC du Québec 
participantes.

«Un projet «Signature innovation» vise la 
réalisation d’un projet concret et innovateur ou 
d’un ensemble de projets ayant un fil conducteur 
qui contribuera à propulser la MRC comme étant 
avant-gardiste dans un domaine donné et/ou à 
mettre davantage en valeur ce qui la caractérise», 
indique le gouvernement pour expliquer ce fonds. 

Une MRC pourrait obtenir un montant maximum 
de 50 000$ pour préparer ce projet. Un fonds de 
25 millions sur cinq ans est aussi prévu pour aider 
à la réalisation de ces projets.

EN DISCUSSION
Ce projet est ouvert à toutes les MRC du Québec, 
mais la MRC de Papineau a démontré son intérêt 
à proposer un projet lors du dernier conseil des 
maires à la mi-juin.

Le document de présentation du gouvernement 
a été déposé pour information aux membres du 
conseil et des discussions sont prévues sur cette 
question. «On n’a pas terminé encore la réflexion», 
explique le préfet de la MRC de Papineau, Benoit 
Lauzon lorsque questionné sur la forme que 
pourrait prendre de projet.

Il semble toutefois acquis que deux secteurs se 
démarquent si la MRC de Papineau va de l’avant, 
soit le tourisme et l’agroalimentaire. Ce sont deux 
secteurs où la MRC de Papineau souhaite des 
développements.

Benoit Lauzon croit aussi que la mise en place de 
cet élément signature pourrait aider la région dans 
la situation actuelle. C’est pourquoi il croit qu’une 
décision pourrait être prise rapidement sur le choix 
du projet à déposer à Québec pour permettre à la 
MRC de Papineau de se démarquer. «On va aller 
de l’avant le plus rapidement possible et ça va 
nous aider dans la relance de l’économie de notre 
territoire.» 

MRC de Papineau

Un «projet signature» en discussion 

ACTUALITÉS

Le préfet de la MRC de Papineau, Benoit Lauzon (Photo L’info de la Basse-Lièvre-Archives) 
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Présente : 

La

Ça c’e� une  

bo�e idée !  

746, avenue de Buckingham, Gatineau

Visitez l’onglet boutique de notre  

Merci à nos partenaires

Boutique gourmande
Dépositaire de 200 fournisseurs québécois 

dont 50 artisans de l’Outaouais

Bières de micro-brasserie bien froides
60 variétés de saucisses

746, avenue de Buckingham, Unité 3, Gatineau
819.986.9345      /  fleuristefdg@hotmail.com

Spécialisée dans les arrangements  
de fleurs coupées

Montages personnalisés  
pour toutes les occasions

Boutique cadeaux et de décorations

Service de livraison

Lundi au vendredi - 9h à 17h
Samedi  - 9h à 15h
Dimanche - fermé

AGENDA COMMUNAUTAIRE

SITE INTERNET TOURISTIQUE POUR 
LA MRC DE PAPINEAU
La MRC de Papineau a revampé son site Internet 
petitenationoutaouais.com pour mettre en valeur 
les événements touristiques de la MRC. Ce site 
est présenté selon ses cinq promenades, soit 
bucolique, gourmande, culturelle, sportive et 
sauvage, et ce afin que le visiteur puisse trouver 
facilement le type d’attrait qu’il recherche pour 
planifier ses vacances en Petite Nation.  Les 
différentes organisations ayant une vocation 
touristique sont invitées à se créer un compte 
gratuitement, directement sur la page d’accueil, 
afin de se créer une fiche de leur organisation pour 
mettre en valeur leur produit et service.

DU COMPOSTAGE POUR TOUT LE 
MONDE D’ICI 2025
Le gouvernement du Québec a présenté la 
semaine dernière sa Stratégie de valorisation de la 
matière organique qui prévoit différentes mesures 
à mettre en place d’ici 2030. Cette stratégie 
prévoit notamment offrir la collecte de la matière 
organique à tous les citoyens du Québec d’ici 
2025.  La gestion de la matière organique dans 
100 % des industries, commerces et institutions 
d’ici 2025,  le recyclage ou valorisation de 70 
% de la matière organique visée en 2030 et la 
réduction de 270 000 tonnes d’équivalent CO2 
(t éq. CO2) par année les émissions de gaz à 
effet de serre (GES) d’ici 2030 sont parmi les 
autres mesures prévues. À l›heure actuelle, les 
matières organiques constituent environ 60 % 
des 5,8 millions de tonnes de matières résiduelles 
éliminées chaque année au Québec. Le secteur des 
déchets représente aussi le cinquième émetteur de 
GES en importance au Québec. Il est responsable 
de l›émission d›environ 4,55 millions de tonnes 
d›équivalent CO2 par année.

COVID: DÉPISTAGE POUR TOUS 
Le CISSS de l’Outaouais informe que le dépistage 
de la Covid-19 est maintenant accessible à toutes 
les personnes souhaitant se faire dépister, et ce, 
sur rendez-vous seulement. Les rendez-vous de 
dépistage peuvent être pris en communiquant avec 
la ligne 1-877-644-4545. Cette mesure permet 
d’éviter tout rassemblement et également d’éviter 
l’attente à l’extérieur en temps de canicule.

ÉCRIVAIN EN RÉSIDENCE
Les auteures et les auteurs de l’Outaouais sont 
invités à poser leur candidature en vue d’être 
choisi Écrivain en résidence de l’année 2020. Les 
candidatures seront acceptées jusqu’au 15 juillet 
2020 à 23 h 59. L’écrivain en résidence devra se 
consacrer à un projet d’écriture pendant le mois 
d’octobre 2020. Il sera aussi appelé à échanger 
avec la communauté (baladodiffusion, mentorat en 
ligne, etc.). Un cachet de 3 500 $ sera attribué à 
la personne retenue. Toute personne satisfaisant 

aux critères d’admissibilité et étant domiciliée en 
Outaouais est invitée à soumettre sa candidature. 
Pour plus de détails sur le programme et les 
critères d’admissibilité, visitez le gatineau.ca/
bibliotheque

REPRISE DES ACTIVITÉS À L’HÔPITAL
Le CISSS de l’Outaouais augmente graduellement 
ses activités ambulatoires dans ses hôpitaux ce qui 
concerne, entre autres, les services de chirurgie, 
d’endoscopie, de cancérologie, d’imagerie médicale 
ainsi qu’aux diverses cliniques ambulatoires, telles 
que les cliniques externes médicales, l’orthopédie, 
la physiothérapie, l’audiologie, la pédiatrie, le 
centre d’expertise en maladies chroniques, etc. 
Le CISSSO encourage la population à aller à ses 
rendez-vous et à faire ses suivis auprès de nos 
professionnels de la santé. Plusieurs mesures 
d’hygiène et de sécurité suivant les directives de 
la santé publique ont été déployées.

RÉOUVERTURE DES POSTES DE 
POLICE DE GATINEAU
Le Service de police de la Ville de Gatineau (SPVG) 
informe la population de la réouverture de ses 
comptoirs de service aux citoyens des postes de 
police des secteurs de Gatineau et de Hull ainsi 
que des points de service des secteurs d’Aylmer et 
de Buckingham, selon l’horaire d’été habituel. La 
Section du stationnement, de la brigade scolaire 
adulte et du contrôle animalier rouvre également, 
sur rendez-vous. Afin de limiter les déplacements 
des citoyens, la prise de plainte par téléphone se 
poursuit et le SPVG recommande de favoriser cette 
approche.

FONDATION QUÉBÉCOISE DU 
CANCER
La Fondation québécoise du cancer a annoncé  la 
reprise graduelle de ses ateliers d’art-thérapie et 
de ses séances de kinésiologie pour les personnes 
touchées par un cancer à compter depuis le 22 
juin. Les ateliers d’art-thérapie seront dispensés 
en présentiel à Gatineau et des ateliers en ligne 
ouverts à tous auront lieu les mardis et jeudis 
via la plateforme Zoom.  Pour toutes questions 
concernant les thérapies complémentaires ou pour 
s’inscrire, veuillez consulter les pages dédiées à 
l’art-thérapie et à la kinésiologie sur le site de la 
Fondation québécoise du cancer.

RECYCL’ART À GATINEAU
Depuis samedi, l’exposition Recycl’art est de 
retour à Gatineau sur le site du parc du ruisseau 
de la Brasserie. L’exposition sera offerte au public 
jusqu’au 23 août. Cette exposition met en vedette 
25 sculptures et installations produites avec des 
matériaux récupérés à 80%. Le thème choisi cette 
année est RÊVE ou CAUCHEMAR. Une douzaine 
d’œuvres seront ensuite exposées à L’Ange-Gardien 
du 24 août au 6 septembre. 

Le premier ministre du Canada, Justin Trudeau, a 
fait un arrêt à Moisson Outaouais vendredi dernier 
où il a participé à la réalisation de quelques 
boîtes. Ce dernier a rappelé dans le cadre de sa 
visite les investissements de 100 millions $ que 
le gouvernement a fait pour aider les organismes 
d’aide alimentaire pendant la crise.  

Justin Trudeau  
de passage à 
Moisson Outaouais
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Buckingham

OFFRESOFFRES
D’EMPLOID’EMPLOI

Vous êtes passionné  Vous êtes passionné  
d’alimentation et  d’alimentation et  
souhaitez faire partie  souhaitez faire partie  
d’une équipe  d’une équipe  
dynamique ?dynamique ?

PLUSIEURS POSTES DE DISPONIBLES

•	 Gérant(e) du rayon des fruits et légumes
•	 Assistant(e)-gérant(e) des fruits et légumes
•	 Commis dans tous les départements

(jour/soir et fin de semaine)

Voir compétences requises au www.metro.ca section carrières

Faites nous parvenir votre CV au mf022283mgr@metro.ca ,

par    au facebook.com/metroPlusBuckingham

ou apportez-le directement au 180 avenue Lépine, Gatineau

À NOS ANNONCEURS : assurez-vous que le texte de votre annonce est exact dès sa parution, sinon il faut 
nous en aviser immédiatement. En cas d’erreur, notre responsabilité se limite uniquement au montant de 
l’achat de la première semaine de parution de votre annonce. Toute discrimination est illégale.

POUR TOUT ACHETER ET TOUT VENDRE,   PRÈS DE CHEZ VOUS !

Heures d’affaires du   lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h • 13 h à 16 h 30 1 866 637-5236

RÉSERVEZ UNIQUEMENT PAR TÉLÉPHONE À CE NUMÉRO

OFFREZ-VOUS  
DES EXTRAS

• Encadré 
• Couleur 
• Titre centré 
• Caracatère gras
Informez-vous auprès  
de votre téléconseiller.

HEURE DE TOMBÉE :
Lundi 11 h 00 (pour la parution 
du mercredi)

Géré par TC•MEDIA

Profitez également de la 
parution GRATUITE de votre 
annonce sur VosClassees.ca

A N N O N C E S  C L AS S É E S

MAXIME COURSOL
mcoursol@inmedias.ca

Le port du couvre-visage deviendra 
obligatoire à travers le Québec à compter de 

lundi dans tous les transports en commun: 
autobus, taxis, etc.

Même si l’obligation entre en vigueur lundi, il y aura 
une période d’adaptation. Toutefois, à compter du 
27 juillet, soit deux semaines plus tard, l’accès à 
ces transports sera purement et simplement refusé 
à ceux qui ne portent pas le masque. 

«C’est une question de respect, a souligné le 
premier ministre François Legault. Il faut penser 
aux autres. On n’est pas peureux quand on porte 
un masque, on est juste très respectueux. »

Pour l’instant, ce n’est que dans les transports 
en commun que le port du couvre-visage devient 

obligatoire. Dans les autres lieux publics, il est 
recommandé d’en porter un, mais il n’y a pas 
d’obligation. De plus, l’obligation ne s’adresse 
qu’aux gens de 12 ans et plus. Le port du masque 
demeure recommandé pour ceux entre 2 et 11 ans et 
il est fortement déconseillé pour les moins de 2 ans.

Appelant à la responsabilisation individuelle des 
Québécois, le premier ministre a par ailleurs 
soutenu qu’il n’y aurait pas de policiers pour 
contrôler ceux qui rentrent et sortent des transports 
en commun, et qu’aucune amende ne serait 
imposée à ceux qui enfreignent la nouvelle règle. 
Cela dit, il a maintenu qu’il n’y aurait aucune 
possibilité, après le 27 juillet, pour ceux qui ne 
portent pas de masque d’accéder aux transports 
en commun. « C’est un peu comme quelqu’un qui 
veut embarquer dans un autobus avec un sofa, a-t-
il illustré. On n’a pas de policier pour lui interdire 
l’accès, mais le chauffeur va l’empêcher de monter 
dans l’autobus.»

La règle s’applique aux 12 ans et plus

Le masque devient obligatoire dans tous les transports en commun 

ACTUALITÉS

Chaleur : Gatineau 

demande de réduire  

l’utilisation d’eau
La Ville demande à toute la population de 
Gatineau de réduire le plus possible sa 
consommation d’eau potable. La population 
est invitée à faire un usage responsable de 
l’eau, particulièrement entre 3h et 9h et 
entre 18h et 21h. Il est suggéré de remettre 
la lessive, les bains ou les douches ainsi 
que l’utilisation du lave-vaisselle à d’autres 
moments de la journée. L’arrosage manuel et 
le lavage de véhicules sont également visés. 
Actuellement, la demande en eau potable 
est inhabituellement élevée.

Le port du couvre-visage deviendra obligatoire 

dans les transports en commun à compter de 

lundi. (Photo Pixabay)

Propriétés à vendre105

MAISON en bois rond style cathédrale, construction 2014,  
banlieue Chénéville/ Lac Simon, 270,000$ négociable.   
819-923-1122

Logements /
appartements à louer205

5-1/2, Papineauville, 2e étage. Non-fumeurs, pas d'animaux.  
Libre 1er août. 660$. 819-985-4041

BUCKINGHAM: logement 2 chambres, très propre, prises la- 
veuse, sécheuse. Idéal retraité, pas d'animaux, espace de ran- 
gement, gazon entretenu, déneigé. Idéal pour retraité. Pour  
Infos: 819-661-3464, 613-299-9869

Chambre à louer245

CHAMBRE à Ste-André-Avellin, meublée si désiré,  
819-983-1438

Chalets / maisons
de campagne à louer260

BORD de l'eau chalets rustiques mais confortables, bien espa- 
cés, Lac du Cerf, région Mont-Laurier, chauffage électrique,  
douche, loge 2 à 6 personnes, tranquillité, feu de camp, pêche,  
chasse, chaloupe incluse, 620$/ semaine. Nathalie,  
819-597-2005, 819-660-2702

Divers à vendre310

CABANONS: 10X12: 2,700$. 10X16: 3,275$. 12X16: 3,750$.  
15X20: 5,300$. 15X30: 7,000$. Autres grandeurs disponibles.  

RBQ# 8213-9338-04. 450-632-0007

JARDINIÈRES sur pattes (Raise bed), 2'X6'X16", spécial 85$,  
valeur de 125$. Livraison possible. Marcel. 819-659-0599

SPÉCIAL RÉNOVATION
TÔLE à couverture et à mur, extérieur/ intérieur. Différen- 
tes couleurs. Accessoires. 85¢/ pi.ca. Isolation styromous- 
se épaisseur 2", 3", 4", rose ou bleu, de 3$ à 7$/ pièces.  
Grande quantité de portes et fenêtres toutes grandeurs,  
usagées, très bonnes conditions (pour galerie, verrière,  
etc..). Planches traitées pour deck, 5/4 d'épaisseur, 4'' et  
5'' x 5/4, longueur 10' 12' ou 14'. Armoires de cuisine  
presque neuves, blanc laqué avec plans et photos, prix  
sépcial. Centre de liquidation G. Brunette et Fils, 150 Free- 
man, secteur Hull. 819-775-8048

Astrologie/occultisme424

Ana Médium pure, 40 ans d'expérience, ne pose aucune ques- 
tion, réponses précises et datées, confidentielles. Tél.:  
514-613-0179 (Avec ou sans Visa/ Mastercard)

Services divers484

SAAQ - SAAQ - SAAQ Victime d'un accident automobile? Vous  
avez des blessures? Contactez-nous. Consultation gratuite. M.  
Dion Avocats,  tél: 1-855-282-2022 
www.sossaaq.com

Services financiers divers585

SOLUTIONS à l'endettement. Restez à la maison! Tout se fait  
en ligne. Laissez nous vous aider. Trop de dettes? Reprenez le  
contrôle. Il y a toujours une solution. Laissez-nous vous aider.  
Pour une consultation gratuite à Gatineau communiquez avec  
Sylvie Drozdowski (819-246-4444/310-3328) MNP Ltée, Syn- 
dics autorisés en insolvabilité. Bureau principal Ottawa.

Emplois divers605

EMPLOYÉS demandés  temps plein, disponible  en tout temps,    
pour casse-croûte (La Cabane)  à Masson  Linda.  
819-930-2403, 819-281-3414

POUR VOS 

EMPLOIS

L’info de la Basse-Lièvre

ANNONCEZ-VOUS DANS

819 568-7544
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ACTUALITÉS

YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

Le projet de tour cellulaire à L’Ange-Gardien 
qui permettrait de couvrir le secteur à partir 

de la côte à quatre miles jusqu’à Notre-Dame-
de-la-Salette pourra finalement aller de l’avant. 

La municipalité a indiqué que la Commission 
de protection du territoire agricole du Québec 
(CPTAQ) avait changé son opinion concernant le 
projet et accordait dorénavant le droit d’aller de 
l’avant sans restriction.

Plus tôt cette année, la CPTAQ avait donné une 
autorisation pour la construction d’une nouvelle 
tour cellulaire par Bell Canada à L’Ange-Gardien, 
mais en indiquant qu’aucun érable ne pouvait être 
coupé.

Or, pour se rendre sur le site, Bell devait faire 
un chemin et était dans l’obligation de couper 
des érables. Cette restriction empêchait donc la 
réalisation de ce projet attendu depuis longtemps 
par la municipalité et les résidents.

Cette décision n’avait pas été bien reçue par la 
municipalité de L’Ange-Gardien qui avait adopté 
une résolution demandant un changement dans la 
décision de la commission.

Bell a aussi fait appel de la décision rendue et 
finalement la CPTAQ a changé son orientation, a 
annoncé la municipalité lors du conseil de lundi 
soir. 

Le maire Marc Louis-Seize se réjouit de la tournure 
des événements. «C’est un grand soulagement. 
J’étais confiant que le bon sens allait gagner. Il 
fallait absolument que ça se concrétise. C’est une 
bonne nouvelle.»

L’aspect sécurité a notamment été utilisé comme 
argument par la municipalité dans ce dossier 
puisqu’il y a une grande zone sur la route 309 
où les gens n’ont pas accès à du réseau cellulaire 
en cas de problème. Même chose pour les gens 
qui vivent ou se rendent dans ce secteur de la 
municipalité. 

Aucun échéancier officiel n’est encore connu 
pour le moment, mais les travaux pourraient venir 
rapidement. Selon les discussions entre Bell et la 
municipalité, la compagnie devrait lancer un appel 
d’offres bientôt pour le chemin menant à la future 
tour. Si tout va bien, la tour pourrait être en place 
à la fin de l’été. 

MAGASIN PARTAGE  
DE LA MAISON DE LA FAMILLE 
VALLÉE-DE-LA-LIÈVRE
Les inscriptions pour  le  Magasin-Partage 
auront lieu du 19 mai au 9 juillet 2020, et ce, 
du lundi au jeudi de  9 h à 12 h et de 13 h 30 
à 16 h à la Maison de la  famille (321 avenue 
de Buckingham).Ce programme permet aux 
familles à faible revenu d’acheter des fournitures 
scolaires pour leurs enfants du niveau primaire, à 
un prix très abordable,  soit à 75 % de réduction 

du prix régulier. Ne pas oublier d’apporter votre 
avis de cotisation 2019 ainsi que les cartes 
d’assurance maladie de vos enfants. Il vous sera 
aussi possible de vous inscrire au programme 
« Gardons les enfants au chaud » (habits de 
neige pour les enfants, grandeur de 2 à 16 ans). 
Veuillez noter que des mesures de prévention 
(distanciation et d’hygiène) ont été mises en 
place afin d’assurer la sécurité des parents et 
des enfants. Pour informations: (819) 281-4359

Le maire de L’Ange-Gardien, Marc Louis-Seize. (Photo L’info de la Basse-Lièvre-Archives) 

L’Ange-Gardien

Tour cellulaire: La CPTAQ révise sa décisionision 

BABILLARD Envoyez votre court message avant 11h  
le lundi à: rédaction-outaouais@inmedias.ca
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YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

Une fois de plus cette année, les amateurs 
de percussions sont invités à se rassembler 

le jeudi soir pour jammer un peu.

L’activité Jam de tam-tam est une des activités 
qui est en mesure de se tenir cet été à la ville de 
Gatineau malgré les règles liées à la pandémie de 
la Covid-19. 

Alors qu’elle se tenait auparavant au parc 
Maclaren, l’activité a déménagé cette année au 
parc R.-W. Scullion, sur l’avenue de Buckingham 
près du centre nautique, le jeudi soir de 19h à 20h 
pendant tout le mois de juillet.

«C’est pour avoir un peu plus d’espace, explique 
Milaine Saumur. On a l’avantage d’avoir un petit 
abri aussi en cas de pluie. Il y a aussi des tables 
de pique-nique qui sont bien distanciées. Les gens 
peuvent venir avec leur pique-nique.»

Parce que cette activité s’adresse autant aux 
percussionnistes qu’aux amateurs de musique. 
«C’est pour s’amuser, se laisser aller dans la 
percussion et développer le rythme de façon plus 
intuitive», indique Mme Saumur.

«Les gens arrivent avec leur percussion et on joue, 
on s’écoute. On s’amuse dans le rythme.  » Une 
dizaine de personnes par semaine en moyenne se 
regroupent pour participer à ces jams.

De l’autre côté, les gens sont invités à venir écouter 
ces performances. «On a toujours beaucoup de 
curieux qui viennent assister et écouter», souligne 
Milaine Saumur. 

Avec le déménagement au parc R.-W. Scullion, 
les percussionnistes se retrouvent aussi en plein 
cœur de la piste cyclable, ce qui permet de faire 

découvrir cette activité à plus de gens. «Les gens 
passent le long de la piste cyclable et s’arrêtent», 
confirme Mme Saumur.

DÉFOULER
Avec la situation de la Covid-19, la tenue de cette 
activité est une bonne occasion pour les gens ayant 
été longtemps confinés de «se défouler avec nous 
autres», souligne Milaine Saumur.

Comme l’emplacement permet d’avoir beaucoup 
d’espace entre les gens, il y a peu de mesures 
qui devaient être prises pour tenir l’activité. C’est 
pourquoi la ville a voulu s’assurer que cette activité 

serait de retour cette année. Seul changement 
important, les artistes ne se partageront plus leurs 
instruments.  

Jam de tam-tam en juillet à Buckingham 

ARTS ET CULTURE

YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

Alors que plusieurs projets sont en chantier 
pour développer l’ancien site de Chamboisé 

à L’Ange-Gardien, un nouveau pourrait voir le 
jour qui permettrait l’implantation d’œuvres 
d’art géantes.

C’est l’organisme Traces Arts Visuels qui est en 
train de regarder ce dossier grâce à un financement 
obtenu du Conseil des arts et des lettres du Québec 
(CALQ). Ce financement permet de travailler sur le 
plan d’aménagement d’un sentier hors nature qui 
mettrait en vedette ces œuvres.

«Traces Arts Visuels, on veut vraiment miser 
sur de grandes œuvres en forêt ou en champs», 
explique l’artiste Diane Fontaine. Ces œuvres 
viendraient compléter l’offre présentement prévue 
et ajouteraient un attrait pour les promenades.

Présentement, deux groupes travaillent sur des 
projets qui pourraient voir l’arrivée de jardins 
communautaires et de sentiers lumineux pour 
animer le site connu sous le nom de Chamboisé 

et qui appartient maintenant à la municipalité de 
L’Ange-Gardien.

Les sentiers lumineux et les jardins communautaires 
font partie des projets qui sont ciblés depuis 
quelques années dans le plan de développement 
de ce site réalisé par la municipalité. Des contrats 
ont d’ailleurs déjà été donnés pour commencer le 
travail sur ces deux aspects dans les derniers mois.

En ce qui concerne le projet de Traces Arts Visuels, 
c’est une proposition de l’organisme qui souhaite 
travailler de concert avec la municipalité pour faire 
de l’ancien site de Chamboisé un espace pour la 
culture. 

C’est dans cette optique que le projet de réaliser 
ces œuvres d’art géantes a vu le jour et qu’il est 
présentement travaillé en partenariat avec les deux 
autres groupes. 

Les trois projets sont assez complémentaires. 
«Tout s’emboite très bien, estime Mme Fontaine. 
C’est ça qui va faire la différence de ce qu’on va 
offrir sur ce site.»  

Des œuvres géantes à l’ancien site 
de Chamboisé ? 

Le Club Richelieu de Buckingham a remis, le 12 juin 2020, un chèque de 3000$ à Mélissa Fillion et à 
Josée Paquette, directrice de l’école Saint-Michel de Buckingham, pour l’achat de livres destinés  
aux classes ordinaires, aux classes ayant de besoins particuliers, ainsi qu’à la bibliothèque de l’école.  
(Photo: Gracieuseté)

Jam de tam-tam se tient tous les jeudis de juillet au parc R.-W. Scullion. (Photo L’info de la Basse-Lièvre-Yannick Boursier)

Achat de livres
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YANNICK BOURSIER
yboursier@inmedias.ca

Il sera dorénavant possible pour certains 
jeunes de jouer en toute légalité dans la rue, 

alors que Gatineau a présenté son nouveau 
règlement permettant le projet-pilote pour 50 
rues et quatre pâtés de maisons.

Ce projet de règlement était travaillé depuis 
quelque temps alors que Gatineau souhaitait 
permettre le jeu dans la rue. Jusqu’à l’adoption de 
ce règlement, c’est le Code de la sécurité routière 
qui devait être respecté et ce dernier ne permettait 
pas légalement de jouer dans la rue.

En 2017, le gouvernement a toutefois donné de 
nouveaux pouvoirs aux villes, notamment celui de 
légiférer pour permettre, sous certaines conditions, 
de jouer dans la rue.

RÈGLES
Le règlement présenté la semaine dernière par 
Gatineau et qui devait être approuvé officiellement 
mardi soir au conseil permet donc le jeu libre 
pour les endroits ciblés de 9h le matin jusqu’à 30 
minutes après l’heure du coucher du soleil.

Le règlement stipule aussi que les jeunes qui 
jouent dans la rue doivent arrêter et dégager tout 
l’espace lors du passage de véhicules routiers, de 
véhicules assistés, de véhicules hippomobiles, de 
piétons, de cyclistes et de fauteuils roulants.  

Un parent ou un gardien (jeune de 14 ans et plus)  

devra toujours être présent à proximité de la rue, 
de façon à assurer une supervision constante 
lorsque les enfants jouent dans la rue.

Le jeu sera permis dans la rue en toute saison 
à ces endroits, mais il sera toutefois défendu à 
certains moments, notamment lorsqu’il y aura une 
opération de déneigement en hiver, lorsqu’il y aura 
des travaux sur la rue et en période d’intempérie.

Il sera aussi interdit de jouer à moins de trois 
mètres d’un véhicule stationné ou immobilisé et à 
moins de 30 mètres d’une intersection. 

Les gens qui ne respecteront pas ces règles seront 
passibles d’une amende de 30$.

VOITURE
En ce qui concerne les automobilistes, ils devront 
aussi s’assurer de respecter certaines règles dans 
ces rues. Des affiches seront d’ailleurs installées 
pour indiquer que les gens se trouvent dans une 
zone où le jeu dans la rue est permis.

Les voitures devront donc ralentir et adapter leur 
conduite au partage de la rue. Ils devront attendre 
que les jeunes enlèvent des équipements qui sont 
dans la rue pour passer. Les jeunes devront aussi 
être sur le bord du chemin avant que le véhicule 
puisse poursuivre sa route à vitesse réduite.

Les automobilistes qui ne respecteront pas ces 
règles pourraient recevoir une contravention de 
120$.

Pour voir la liste complète des endroits où ça 
sera permis à Gatineau, visitez le site de 
Gatineau Mot clé: projet-pilote jeu dans la rue

EMPLAÇEMENTS DANS L’EST
SECTEUR DE BUCKINGHAM 
Bigelow du 24, rue Bigelow au 46, rue Bigelow
Sicard du 133, rue Sicard au 149, rue Sicard 

SECTEUR DE MASSON-ANGERS 
Bergerac du 59, rue Bergerac au 71, rue de 
Bergerac
Hermitage du 109, rue de l’Hermitage au 155, 
rue de l’Hermitage  
La Québécoise du 115, rue La Québécoise au 
127, rue La Québécoise  
Muscadet du 111, rue du Muscadet au 133, rue 
du Muscadet  
Pâté de maison
Bourgneuf, au complet  
Châtelet  à l’est de la rue de la Forteresse 

Jouer dans la rue

Les rues connues et les règles spécifiées 

Pandémie oblige, le Gala Excellence 
Sportive Outaouais n’a pas pu tenir sa 

soirée reconnaissance pour souligner le 
travail des athlètes, organismes et bénévoles 
du monde du sport cette année.

C’est virtuellement que l’organisme a dévoilé 
au cours de la dernière semaine le nom des 
récipiendaires dans les différentes catégories, 
notamment les titres d’athlète masculin et 
féminin de l’année. 

Un gala sportif virtuel pour 
Excellence Sportive Outaouais 

Voici la liste des gagnants de cette année. 

Athlète international masculin de l’année Alexis Guimond, Ski Para-Alpin

Athlète internationale féminine de l’année Mélodie Collard, Tennis

Athlète nationale féminine de l’année Tegan Shaver, Gymnastique

Athlète national masculin de l’année Xavier Pimentel, Natation

Athlète découverte féminine de l’année Emma Martins, Athlétisme

Athlète découverte masculin de l’année Pierre-Alexandre Mcnicoll, Athlétisme

Athlète provinciale féminine de l’année Laurence Méthot, Gymnastique

Athlète provincial masculin de l’année Yasser Riad, Athlétisme

Équipe excellence de l›année Hockey sur Gazon Phoenix de Chelsea – Garçons U15

Entraîneur excellence de l’année (Fondation Pat‐Burns) Claude Tessier, Badminton

Entraîneur relève de l’année (Fondation Pat‐Burns) Olivier Tyteca, Escrime

Bénévole de l’année Yvan Vallée, Soccer

Événement de l’année Compétition SYNC, Natation artistique

Officiel de l’année Pierre Millette, Ski de fond

Organisme de l’année Club de sport en fauteuil roulant de Gatineau

Intervenant de l’année Jonathan Lasnier, Préparateur mental

Gestionnaire de l’année Matthieu Parent, Club de sport en fauteuil roulant de Gatineau

Hommage au bâtisseur – Prix Lise Waters Tim Sullivan

Excellence académique Commission scolaire des Draveurs Guillaume Simard

Excellence académique Commission Scolaire des Hauts-Bois-de-l’Outaouais Loïs Flansberry

Excellence académique Commission scolaire des Portages-de-l’Outaouais Katrina Eden 

Excellence académique Sport-études École secondaire Mont-Bleu Noémie Beaulieu, Triathlon

Excellence académique Sport-études École Polyvalente Nicolas-Gatineau Mathys Bertrand, Hockey

Excellence Académique de la Commission scolaire Western Québec Camryn Gibbons

Excellence Académique de la Commission scolaire au Coeur-des-Vallées Maurane Doyon

Le panneau qui sera installé pour indiquer que le 

jeu est permis dans cette zone 

Le jeu dans la rue est maintenant permis à certains endroits à Gatineau 

(Photo L’info de la Basse-Lièvre-Archives) 
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999, rue Dollard, Gatineau

819 617-4343
info@piscinesbarracuda.com

Dimanche: fermé 
Lun. au ven.: 10h à 17h
Samedi: 10h à 15h

piscines  •  spas  •  béton
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